
 

Quelle est la position du cours sur le suicide ? 

 

Question :  

J'aimerais recevoir quelques éclaircissements sur la question de la mort dans 

ce monde illusoire, notamment lorsque quelqu’un s’enlève la vie. D’après 

certaines de vos réponses, il semblerait que le suicide soit une forme 

particulièrement inacceptable de rendre le rêve réel. Il me semble aussi  

avoir lu que la « forme » de la mort n'importe pas vraiment ; ce qui importe, 

c’est d’observer toute chose à partir de l’esprit erroné ou de l’esprit juste. 

 

On pourrait alors faire l’hypothèse d’une personne en train de s’enlever la 

vie avec le sourire et se disant « ces pensées n'ont aucun effet sur qui je suis 

réellement. » En un sens, ce serait préférable aux décès causés par un 

accident de voiture ou par une insuffisance cardiaque, par exemple. J'ai 

souvent pensé que le Jésus de la Bible savait que sa mort était imminente 

lorsqu'il est entré dans Jérusalem pour la dernière fois, et que d’une certaine 

façon, c’était un suicide. En tout cas, il a laissé les autres lui enlever la vie, 

puisqu'il connaissait pleinement les conséquences de ce qui allait se passer 

(en supposant, bien entendu, que la restitution biblique soit vraie.)  

 

Réponse :  

L'idée même de « s’enlever la vie » est basée sur l’ego, ce que nous avons 

discuté à la question # 274, et cette idée suppose qu'il y de la vie dans le 

corps et qu'elle peut être « enlevée ». À partir de ce point de référence, il 

nous faudrait naturellement conclure que certaines formes de mort sont plus 

ou moins traumatisantes que d'autres. Mais ce point de référence est erroné. 

En fait tout au long d'Un Cours en Miracles, Jésus nous aide à apprendre que 

notre point de référence quant à l’existence d’un corps n’a pratiquement 

aucune valeur lorsqu'il s'agit de comprendre la vérité et la réalité. Notre 

grande préoccupation des suicides et autres formes de mort est simplement 

une partie de la stratégie de l'ego pour garder le corps, et donc la séparation, 

réel à notre conscience.  

 

C'est le point établi par Jésus lorsqu’il nous dit que nous n’avons pas 

vraiment peur de la mort, mais que nous sommes attirés par elle (T.19. IV. 

C). Nous sommes attirés par la mort parce que c'est ce qui permet à l'ego 

d’atteindre son objectif de nous empêcher de nous expérimenter comme 

esprit preneur de décision, non lié par le temps et l'espace.  

 



À la question # 274, nous parlons des conditions qui ont mené au « choix 

tranquille de mourir » ; « Mais si ce choix consiste simplement à reconnaître 

que la fin est arrivée pour ce qui est de l'objectif du corps dans un monde de 

formes, le corps semblera simplement ne plus être infusé de « vie ». Et une 

grande variété de causes, soi-disant naturelles ou accidentelles, pourront être 

considérées dans le monde comme ayant causé la mort. » Il y a un contraste 

frappant entre cela et le choix de faire quelque chose avec l’unique intention 

de causer la mort du corps. 

 

Quant à Jésus, a-t-il eu ou non conscience de sa mort imminente à 

Jérusalem... on ne sait pas avec certitude ce qui est arrivé et comment c'est 

arrivé. Mais il n’aurait certainement pas pensé en termes d'attenter à sa vie 

car il savait qu’il était invulnérable et qu’il n'était pas son corps. Certes, il 

avait conscience de l'intention cachée de l'ego dans l'esprit de ceux qui 

voulaient détruire sa non-culpabilité, et cela partout où ils pouvaient la 

trouver (T.13.II.4, 5). Mais il savait que lui, en tant que reflet de l'amour 

éternel du Ciel, ne pourrait jamais être tué, autrement que dans l'esprit 

délirant de ceux qui étaient identifiés avec la folie insensée de l'ego. Ainsi, il 

nous demande, lorsque nous nous interrogeons sur le sens de sa mort :                   

« N'enseignez pas que je suis mort en vain. Enseignez plutôt que je ne suis 

pas mort en démontrant que j'habite en vous » (T.11.VI.7:3, 4). Si nous ne 

nous accrochons à rien d'autre qu’à l'amour et à la compassion de Jésus 

vivant en nous, ce qui ne peut jamais être détruit, nous aurons accompli 

l’objectif qu’il nous enseigne dans Un Cours en Miracles. 

 

Source : www.facimoutreach.org/qa/indextoquestions.htm 
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